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LEMOT DU PRÉSIDENT
Qui aurait pu imaginer que le contexte géopolitique devienne unemenace
imminente pour l’intégrité de nos montagnes? Un projet pharaonique,
imaginant couvrir de panneaux solaires le Breithorn, culminant à 2'600 m au-
dessus deGrengiols, pourrait passer outre tous les garde-fous par une loi
urgente. La peur de manquer d’électricité nous aurait rendus inconscients? Il
s’agit pourtant d’une montagne abritant une biodiversité alpine unique, aussi
bien du point de vue de la botanique que pour l’entomofaune, l’avifaune et les
mammifères: Gypaète barbu, Aigle royal, Lagopède alpin, Perdrix bartavelle,
Crave à bec rouge y vivent toute l’année et d’autres migrateurs rares dont le
Pluvier guignard y font escale. La colonie de Marmottes y est très importante
et constitue une ressource indispensable à l’Aigle royal notamment.

Drôle de paradoxe: sous couvert de transition énergétique afin de ralentir le
réchauffement climatique, qui nuit aux espèces alpines notamment, l’idée est
de détruire leur habitat! N’oublions pas que les premières causes de
disparition des espèces végétales et animales sont la destruction des habitats,
particulièrement par l’agriculture et la
sylviculture intensives et l’urbanisation
croissante, ainsi que les persécutions
directes. Au regard de ces menaces qui
impactent toujours plus gravement les
oiseaux, le réchauffement climatique
est une préoccupation secondaire.

Ce réchauffement climatique profite en
tout cas à plusieurs espèces
méditerranéennes en limite nord de leur aire de reproduction, comme la
Cisticole des joncs et le Circaète Jean-le-Blanc, deux espèces aux extrêmes
opposées du point de vue de leur taille qui se sont implantées dans la basse
plaine du Rhône duChablaisVD/VS. En 2022, trois couples deCisticole y ont
niché entre juin et septembre, et le premier jeuneCircaète vaudois est resté à
proximité du nid jusqu’au 2 octobre.

Un autre Circaète recueilli affaibli en juin 2020 àApples et soigné à laVaux-
Lierre par Damien Juat, et muni d’une balise parAdrianAebischer, en
collaboration avec la Station ornithologique suisse, a fourni d’intéressantes
informations quant à ses déplacements: il a passé les deux hivers suivants
(2020-21 et 2021-22) dans le même site du delta intérieur du Niger au Mali et
les deux étés suivants dans le Loir et Cher en France (voir cartes ci-après). Il
s’agit d’une première à tout point de vue: premier Circaète bagué en Suisse et
muni d’une balise, premiers trajets connus sur une telle durée pour l’espèce.
Cet oiseau a par exemple parcouru 750 km du 28 au 30 août 2022, entre
l’Andalousie et l’Atlas marocain!

Trajet du Circaète immature (né en 2019), soigné à LaVaux-
Lierre, muni d’une balise par A. Aebischer et relâché le 4.7.2022.

Circaète Jean-le-Blanc
juvénile, 1er individu né dans
le canton deVD (juin 2022),
photographié ici le dernier

jour avant son départ,
Chablais vaudois, 2 octobre

2022, L.Maumary

Lâcher du circaète par
D. Juat, avant son
envol vers l’Afrique,
4.7.2020, L.M.

A. Aebischer
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Cisticole des joncs mâle chanteur, LesGrangettesVD, septembre 2022, L. Maumary

Lemal mystérieux qui a touché la colonie de Martinets alpins de l’église St-
François a également été documenté en Suisse alémanique, avec la mort d’au
moins 90 jeunes sur 220 qui ont éclos à Berthoud BE (Berner Zeitung du
10 septembre 2022). Certains jeunes, qui sont tombés du nid et ont été
recueillis dans des centres de soins, comme à laVaux-Lierre ou à Erminea,
avaient un poids normal mais leurs ailes ne s’étaient pas développées. Ils
étaient souvent apathiques, avaient des hématomes et perdaient leurs
plumes. La plupart ont dû être euthanasiés.

Pour rappel, le Cercle ornithologique a déménagé provisoirement au collège
de Beaulieu, où il a tenu ses premières réunions en octobre et novembre. Les
travaux de rénovation du collège de la Barre dureront au moins jusqu’à l’été
2024, après quoi le COL pourra réintégrer définitivement ses locaux.

De juillet à novembre,Virginie Népoux nous a prêté main forte à la Maison de
l’île aux oiseaux. Cette biologiste nous a permis de garantir l’ouverture de la
maison deux jours par semaine. Elle a également créé des fiches didactiques,
qui seront très utiles pour nos visites de groupe. Nous la remercions pour son
travail.

Un changement est intervenu cet été concernant la caisse et le secrétariat,
Marie-Claire ReyGubler ayant remplacé Nicole Demarta. Au nom du comité,
qu’elles soient toutes deux remerciées pour leur engagement au sein de notre
société. Nicole Demarta reste en charge de la rédaction du Petit Canard, qui
prend du galon et gagne de plus en plus de lecteurs!

Nous vous souhaitons de joyeuses fêtes et un bon passage à l’an neuf!

Lionel Maumary, 3 décembre 2022
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Grengiols Solar, un projet pharaonique dans lesAlpes

Le Parlement suisse a ouvert la boîte de Pandore en septembre dernier en
adoptant la loi urgente visant à assurer rapidement l’approvisionnement
électrique en hiver. Celle-ci prévoit une accélération de la production
d’électricité d’origine photovoltaïque dans les régions alpines. Un
assouplissement des exigences environnementales et des aides fédérales
allant jusqu’à 60 % des coûts d’investissement ont aiguisé les appétits des
promoteurs, alléchés par ce nouvel Eldorado alpin.

Le parcGrengiols Solar n’est que le porte-drapeau d’une série de projets du
même ordre. Même si sur le plan technique et pratique la réalisation semble
moins facile et plus onéreuse que sur le papier, une installation test est déjà
en place.

Le paysage du Saflischtal, dominé par le Breithorn, est unique et présente une
transition entre la lande subalpine et la toundra alpine dans un écrin minéral
encore largement intouché par l’Homme. La vallée de Saflisch est située dans
un parc naturel régional d’importance nationale. Ce label est accordé aux sites
caractérisés par la beauté et la spécificité de leur paysage, ce qui est
incompatible avec un parc solaire de cette ampleur.

N’y a-t-il donc pas assez de toits à couvrir par des panneaux solaires dans nos
villes? Est-il vraiment si urgent de détruire nos derniers sites naturels inviolés?

La sauvegarde de cette montagne unique mérite que nous nous mobilisions,
notamment en souscrivant à la Fondation de l’IG Saflischtal:
www.IG-Saflischtal.ch

Lagopède alpin femelle couvant, Breithorn, 15.6.2022, L.Maumary
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Lemontage photo effectué par IG Saflischtal montre à quoi ressemblerait le
projet s’il devait être réalisé. L’image parle d’elle-même. En chiffres: un parc
photovoltaïque correspondant à 700 stades de football, 10’700 éléments de
72 m2 chacun, chaque panneau culminant à 4 mètres au-dessus du sol sur un
cadre en acier. Après déduction des zones d’exclusion, 4,5 km2 seraient

Photomontage de l’ensemble du parcGrengiols Solar, incluant le Saflischtal, l’Alp Furggen et le Breithorn, vue depuis le Meiggerhorn, octobre 2022, IG Saflischtal

nécessaires pour les panneaux solaires, sans compter de grandes quantités
d’acier, de béton et de câbles, avec pour corollaire des risques géologiques,
l’industrialisation d’un alpage, les atteintes à la faune et à la flore, et
l’impossibilité de poursuivre une agriculture alpine durable.

Vue depuis le sommet du Breithorn surGrengiols, 18 octobre 2022, L. Maumary
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CONFÉRENCES
Informations et changements de dernière minute sur www.oiseau.ch

Pendant les travaux (2022-2024) du collège de la Barre, nos conférences ont lieu
à la salle 304 du collège de Beaulieu, av. des Bergières 17, 1004 Lausanne. Début
des conférences à 20h30

Mardi 7 février 2023
Les oiseaux enOuganda, par Laurent Francey
Pays enclavé situé sur l’équateur, l’Ouganda n’est pas aussi connu que ses
deux grands voisins que sont le Kenya et laTanzanie. Ce territoire possède
pourtant une richesse et une diversité de paysages, de faune et d’avifaune qui
en font une destination digne d’intérêt.

Ses forêts primaires assez accessibles
hébergent de nombreuses espèces
d’oiseaux endémiques du rift albertin.
Elles sont également des sanctuaires pour
les raresGorilles des montagnes. Sur les
vastes plaines de savane s’ébattent les
grands mammifères emblématiques
d’Afrique. Et c’est au cœur des marais du
LacVictoria que survit le mythique Bec-en-
sabot du Nil. Le compte rendu de deux
voyages effectués en 2020 et 2022 dans le
sud et l’ouest du pays permettra de mettre
en lumière une partie des merveilles et des
particularités que recèle l’Ouganda.

Grue royale, L. Francey
Mardi 7 mars 2023
Assemblée générale suivie d’une conférence:
La vie secrète et les voyages incroyables duTraquet motteux,
parYann Rime
Saviez-vous que leTraquet pond des œufs bleus?Qu’il peut doubler son poids
pour traverser l’OcéanAtlantique sur plus de 2500 km sans pause?Que nos
Traquets motteux desAlpes survolent le désert du Sahara à 5000m d’altitude,
supportant des variations de température de près de 50°C dans la même
journée ? Nous en découvrirons plus sur la vie de cette espèce à la fois
familière mais pleine de surprises, sur son écologie dans lesAlpes et ses
migrations fascinantes, étudiées au moyen de géolocalisateurs.

Traquet motteux,
Y. Rime

Mardi 18 avril 2023
KarupelvValley Project – Un été auGroenland, par Pascal Rapin
Mis sur pied en 1987 et reconduit annuellement depuis cette date, ce projet
scientifique était consacré initialement à l’étude des Lemmings et de leurs
prédateurs sur l’île deTraill dans le Parc National du Nord-Est duGroenland.
Actuellement, il contribue aussi à documenter les effets du changement
climatique sur la faune du Haut-Arctique.

Les Lemmings sont à la base de la chaîne alimentaire et sont prédatés par de
nombreuses espèces telles que les Renards polaires, Hermines, Harfangs des
neiges, Labbes à longue queue... En cas de pénurie de rongeurs, les
prédateurs peuvent se rabattre sur les limicoles. Cette expédition vise à
recenser toutes ces espèces
pour en chiffrer les fluctuations
annuelles, mais aussi les
baguer, poser des balises sur les
plus grandes en taille, récupérer
les géolocalisateurs installés les
années précédentes et tenter
de déterminer le taux de
prédation sur les limicoles.

Pascal Rapin tenant
un Harfang des Neiges, J. Lang
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Butor étoilé,
depuis l’observatoire du Fanel,

25.02.2021, Ph. Bottin

Mardi 16 mai 2023
La décennie du Circaète Jean-le-Blanc, par Lionel Maumary
Depuis la découverte du premier nid en 2012 en Haut-Valais, le Circaète Jean-
le-Blanc s’est installé en Suisse comme nicheur régulier au pied desAlpes. En
2022, la population helvétique comptait une douzaine de couples, dont 6 au
Tessin, 5 enValais et 1 dans le Chablais vaudois, d’où s’est envolé le premier
oiseau né dans le Canton deVaud. Cette décennie écoulée est l’occasion de
proposer une rétrospective de la progression de l’aigle à tête de chouette
dans notre pays. Plusieurs nids valaisans ont fait l’objet d’études approfondies
concernant la biologie de reproduction de ce prédateur quasi exclusif de
serpents.

SORTIES
Informations et changements de dernière minute sur www.oiseau.ch
La participation est gratuite. Les assurances incombent aux participants.

Dimanche 12 février 2023
Le Fanel
Nous irons observer les migrateurs qui font escale dans la réserve du Fanel.

A ce moment, de nombreux fuligules devraient être présents ainsi que les
Plongeons arctiques et catmarins. Nous rechercherons aussi Harles piettes et
Cygnes chanteurs. Le Butor étoilé est aussi un hivernant régulier…

Déplacement en voiture privée, départ à 8h00 de Lausanne, parking de la
piscine de Bellerive. Prévoir habits et chaussures en fonction de la météo,
pique-nique.

Responsable: Philippe Bottin, 079 643 45 06

Dimanche 12 mars 2023
De la rive nord du lac de Neuchâtel à la Chassagne d’Onnens
Cette excursion nous mènera des rives du lac de Neuchâtel jusqu’au coteau
sec de la Chassagne d’Onnens, en passant à travers les vignes, les champs et
les forêts. Autant de milieux dans lesquels nous chercherons à observer les
manifestations de l’approche du printemps, sous la forme de boules de
plumes diverses et variées: canard et autres oiseaux d’eau sur le lac, chants
variés et pics en forêt, bruants et autres fringilles dans les vignes et les
bocages. Marche sans difficulté particulière, de 14 km et avec un dénivelé
d’environ 200m.

Rendez-vous à 8h00 devant l’entrée de la piscine de Bellerive à Lausanne,
déplacement en
voitures privées
et retour en fin
d’après-midi.
Prévoir habits et
chaussures en
fonction de la
météo, pique-
nique.

Responsable :
Eric Morard, tél.
079 583 05 56 Bruant zizi, E. Morard
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Dimanche 16 avril 2023
Les limicoles à Préverenges
La commune de Préverenges possède sur ses rives deux zones renaturées:
l’embouchure du Bief à l’ouest et l’île aux oiseaux à l’est. En avril, on peut voir
plusieurs espèces de limicoles y faire une halte: Chevalier gambette, Chevalier
aboyeur, Combattant varié, Petit Gravelot… Sans oublier la Sterne
pierregarin, qui arrive généralement au début du mois d’avril.

Nous tenterons également d’observer, sur la rive gauche de laVenoge, le
magnifique et mimétique Lézard vert.

La balade se conclura par une agape à la Maison de l’île.

Rendez-vous: 8h00 devant l’entrée de la piscine de Bellerive à Lausanne ou
8h30 à l’embouchure du Bief (près de la STEP deMorges).

Responsable: Franck Lehmans, 079 541 71 63

Samedi 22 avril 2023
Sortie de l’UVSS
L’excursion annuelle de l’Union vaudoise des sociétés scientifiques, dont fait
partie le COL, nous emmènera cette année à la réserve de laGrandeCariçaie.

Plus d’informations sur le sitewww.svsn.ch

Dimanche 7 mai 2023
La région de Loèche
La région de Loèche et ses habitats variés est un haut-lieu pour l’ornithologie
romande. Au printemps, de nombreuses surprises nous y attendent. Nous
partirons à la recherche des migrateurs et des nicheurs aux abords des
étangs, dans les prés et sur le coteau steppique. Le climat de la région y est
propice pour une grande diversité. Nous rechercherons les fauvettes, tariers,
bruants et bon nombre d’autres oiseaux. Peut- être pourrons-nous y observer
le Circaète Jean-le-Blanc.

Départ à 8h00 de Lausanne, parking de la piscine de Bellerive, déplacements
en voitures privées et retour dans l’après-midi. Prévoir habits et chaussures en
fonction de la météo, pique-nique.

Responsable: Nicolas Moduli, 079 696 36 46

Samedi 19 août 2023
Nuit de la chauve-souris à la maison de l’île aux oiseaux
Après le succès de la sortie 2022, nous réitérons cette activité qui nous
permettra d’en apprendre plus sur l’écologie de ces mammifères
extrêmement discrets. Nous les écouterons grâce à un détecteur d’ultrasons
et nous irons également observer le ballet des Murins de Daubenton sur la
Venoge.

Rendez-vous à 19h30 à la Maison de l’île aux oiseaux à Préverenges. Fin de la
sortie aux alentours de 21h30.

Responsable: Marc Bastardot, 079 515 55 87

AUTRESACTIVITÉS

Samedi 4 mars - Nettoyage desGrangettes
Le traditionnel nettoyage des roselières lacustres desGrangettes (VD) est
prévu le samedi 4 mars prochain (jour de remplacement en cas de très
mauvais temps: samedi 11 mars).
Plus d’informations surwww.pronatura-grangettes.ch >Visiter > Nettoyer
Contact: Sebastian Poirier, 076 718 89 84, sebastian.poirier@gmail.com

Noctule commune, M. Bastardot
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Fête de la nature du 18 au 28mai 2023
LeCOL participe cette année aussi à la Fête de la nature. Pour plus de
précisions, nous vous invitons à consulter directement le site des
organisateurs:www.fetedelanature.ch

Vendredi 21 juillet - Baguage des Martinets alpins
LeCOL bague les Martinets alpins nichant
dans le clocher de l’église St-François à
Lausanne.Venez voir de près, pendant 2h
environ, le plus grandmartinet européen.

A noter toutefois que la séance de baguage
est réservée aux personnes capables de
monter les 135 marches jusqu’au clocher.
Pour le meilleur... et pour le pire!

Rendez-vous le 21 juillet 2023 à 16h00
devant le parvis nord de l’Eglise de St-
François à Lausanne (devant la grille)

Contact: Lionel Maumary,
079 323 17 03

Juin et juillet - Baguage des mouettes et des sternes
Le baguage des mouettes et des sternes a généralement lieu entre juin et
juillet. Les dates prévues pour 2023 sont les samedis 3 juin et 8 juillet ainsi que
le dimanche 23 juillet. Comme elles sont susceptibles de changer en fonction
de la météo, nous vous invitons à consulter préalablement notre site.

Rendez-vous à 9h00 à l’île aux oiseaux de Préverenges

Contact: Franck Lehmans, 079 541 71 63

Samedi 12 août 2023 - Débroussaillage de l’île aux oiseaux
Le débroussaillage a lieu sur une journée, de 9h à 17h. Une vingtaine de
personnes sont indispensables pour ratisser les végétaux coupés par les
débroussailleuses. Il nous faudrait donc des volontaires le matin et l’après-
midi.

L’île est accessible à gué. Prendre unmaillot de bain ou un short, ainsi que des
gants de jardin et des bottes. Les râteaux sont fournis.

Le pique-nique et les boissons sont offerts.

Le rendez-vous est fixé à 9h00 devant l’île de Préverenges, et à 14h00 pour
ceux qui viennent l’après-midi.

Responsable : Nicolas Moduli, 079 696 36 46

En cas de besoin, un appel aux membres sera fait par mail. Nous remercions
chaleureusement les bénévoles qui viennent nous donner un coup demain.

Camp de baguage du col de Jaman du 1er août au 22 octobre 2023
Le camp de baguage des oiseaux aura lieu du 1er août au 22 octobre 2023. Son
objectif est d’étudier la migration automnale des oiseaux et des chauves-
souris au col de Jaman (Montreux,VD). Les volontaires et les visiteurs sont les
bienvenus. Les dates précises seront indiquées sur notre site.

Contact: Lionel Maumary, 079 323 17 03

Certaines dates ne sont pas encore connues au moment d’imprimer ce
bulletin. Nous vous invitons à consulter nos sites internet
ou ceux des organisateurs pour plus d’informations
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SORTIES DU JOL
Si tu es âgé de 10 à 25 ans et que le monde fascinant des oiseaux t’intéresse, le
Groupe des JeunesOrnithos Lausannois (JOL) est fait pour toi. Une fois par mois,
le samedi ou le dimanche, nous organisons une excursion d’une journée en
Suisse. Les sorties ont lieu par tous les temps. Les lieux d’excursion sont une
indication mais peuvent être changés le jour même en fonction des personnes
présentes. Ne pas oublier le pique-nique de midi.
Que tu sois débutant ou ornithologue confirmé, n’hésite surtout pas à te joindre
à nous. Au fil des mois, tu auras l’occasion d’observer une partie des 848 espèces
d’oiseaux que l’on peut voir en Europe, sans oublier des oiseaux rares venant
d’outre-Atlantique ou d’Asie. Les assurances incombent aux participants.

Samedi 4 février 2023
Sortie surprise
Inscription: Mickaël Fivat, 079 659 55 48

Samedi 25 février 2023
Col de laGemmi
Nous partirons dans la région de Loèche-les-Bains, au col de laGemmi, à la
recherche duGypaète, de la Niverolle et de l’Accenteur alpin! Les Craves à bec
rouge seront peut-être également présents. Prendre de bons habits chauds,
un pique-nique et de l’argent pour le train et le téléphérique!

Inscription: Sebastian Poirier, 076 718 89 84, sebastian.poirier@gmail.com

Samedi 18 mars 2023
Sortie surprise
Inscription: Sebastian Poirier, 076 718 89 84, sebastian.poirier@gmail.com

Bécasseau variable,
S. Poirier

Jol.oiseau.ch Samedi 22 avril 2023
Préverenges
Parmi les meilleurs sites d’escale au printemps, nous retrouvons l’île aux
oiseaux de Préverenges ainsi que ses alentours. Durant cette sortie, nous
irons observer les limicoles et autres oiseaux migrateurs en escale dans cette
région.Quelques raretés seront probablement présentes.

Inscription: Sebastian Poirier, 076 718 89 84, sebastian.poirier@gmail.com

Samedi 29 avril 2023
LesGrangettes
Sortie dans la réserve naturelle desGrangettes, une immense zone humide
située à l’embouchure du Rhône pour tenter d’observer les oiseaux, reptiles et
amphibiens qui vivent là-bas. Avec un peu de chance, nous pourrons observer
la discrète Couleuvre d’Esculape ou le minuscule Pic épeichette!

Inscription: KahleoThompson, 079 723 17 21, kahleomakai@gmail.com

Week-end des 13-14 mai 2023
Loèche
La région de Loèche est une des régions les plus riches en biodiversité en
Suisse. Nous y passerons un week-end à la recherche duCircaète, du
Monticole de roche, duGuêpier d’Europe, de l’Engoulevent d’Europe et
d’autres espèces. Nous dormirons sous tente.

Inscription:ThéoGalster, 077 487 17 85

Couleuvre à collier, K.Thompson



18 19

Les nouvelles de l’île aux oiseaux

L’île a désormais revêtu son costume automnal: fraîcheur, humidité, roseaux
jaunis et couchés par les pluies, arbres perdant leurs feuilles et espèces
propres à la saison. Une petite dizaine de Bécassines des marais sont de
retour, se cachant avec leur plumagemimétique dans les zones fauchées. A
l’aide de leur long bec, elles fouillent la vase pour y trouver des vers ou des
larves. Au large de l’île, quelques labbes, des oiseaux pélagiques au plumage
foncé, ayant un vol très rapide pouvant faire penser à celui d’un faucon, ont
pu être observés en migration. Leur stratégie pour trouver leur nourriture est
simple: effrayer d’autres oiseaux, principalement des mouettes et des
goélands, en les poursuivant jusqu’à ce qu’ils régurgitent leur repas. Une
Barge rousse a été découverte le 5 octobre à l’île et est restée plus de deux
mois entre Préverenges et Morges, où elle a été vue se nourrissant sur les
pelouses de la piscine et du parc des sports, se reposant sur l’enrochement du
port du Petit Bois. A propos de cette espèce migratrice, un nouveau record est
tombé cet automne: un individu portant une baliseGPS a réalisé un
incroyable vol sans escale depuis l’Alaska jusqu’enTasmanie, soit 13’560
kilomètres, qu’il a parcourus d’une seule traite, en seulement 11 jours et à une
vitesse moyenne d’un peu plus de 51 km/h!

Une petite population deGrèbes castagneux semble avoir élu domicile à l’île.
Il est probable que ce soit la grande quantité d’alvins présents à l’île qui en soit
la cause. L’espèce a même niché à l’île aux oiseaux cette année,
malheureusement sans succès. Nous croisons les doigts pour qu’ils ressaient
l’été prochain, car si la couvée arrivait à terme, ce serait une première pour la
rive nord du Léman!

L’automne est aussi l’occasion d’observer plus facilement l’activité du Martin-
pêcheur. Sa présence est trahie généralement par ses petits cris très aigus.On
peut alors l’apercevoir filer à toute allure au ras de l’eau, telle une flèche bleue.
Il est régulièrement perché sur les longues branches mortes situées autour de
l’étang et au bout de l’enrochement, scrutant la surface de l’eau, avant de
plonger sur ses proies. N’hésitez pas à le chercher au travers des deux
longues-vues. Soulignons une nouvelle fois le succès de ces Swarovski, qui
sont vraiment beaucoup utilisées par le public, les passants, les touristes…
Même des joggeurs s’arrêtent pour y jeter unœil. C’est toujours un plaisir de
voir l’expression du visage des petits comme des grands, posant l’œil pour la
première fois sur ces optiques de haute qualité, révélant les oiseaux avec une
netteté et une luminosité exceptionnelles. Un grandmerci à la commune!

Autour du Léman, il ne reste que deux populations sauvages connues de
Lézard vert: une àCorseaux et l’autre à St-Sulpice. Sur la rive gauche de la
Venoge, certains secteurs appréciés par les lézards sont aujourd’hui saccagés
et jonchés de déchets. Les dérangements par les promeneurs, les chiens, les
baigneurs, les chercheurs de bois sec pour faire des feux, etc., sont incessants.
L’avenir de cette population est incertain du fait de la pression humaine
croissante.

En 2023, nous espérons pouvoir vous proposer des images en direct depuis
différents endroits de l’île: la plateforme, l’île ronde et la roselière.Vous
pouvez voir quelques exemples sur le site deCarnyxtv, en particulier la
«NestingTerrace» deCoquet Island. Cependant, nous souhaitons faire encore
«mieux» que le montre cet exemple irlandais: il sera possible de piloter les
caméras et zoomer, afin de lire les bagues des oiseaux nicheurs! En effet, les
nombreuses lectures de bagues faites à Préverenges nous portent à croire
que de belles surprises pourraient être révélées à l’île, grâce à ces futurs outils.
Nous avons déjà pu lire de nombreuses bagues très intéressantes, originaires
du Sénégal à la Finlande oumême de Russie.

Franck Lehmans

Barge rousse, Morges, octobre 2022,
F. Lehmans
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La dernière décade de novembre
2022 a été marquée par une série de
dépressions sur le nord de l’océan
Atlantique et les îles Britanniques,
qui génèrent des conditions météo-
rologiques venteuses qui déportent
certains oiseaux de mer vers l’inté-
rieur des terres. Plusieurs lacs
suisses ont été touchés par un afflux
de Mouettes tridactyles, surtout des
jeunes de première année isolés,
mais c’est le Léman qui en accueilli le
plus grand nombre dès le 24 no-
vembre, avec notamment un groupe
comptant 12 individus (8 adultes et
4 jeunes, H. Fivat et al.). Malheureu-
sement, la plupart des Mouettes tri-
dactyles qui arrivent chez nous ne
reverront pas l’océan, le plus sou-
vent épuisées par leur lutte contre le
vent et ne trouvant pas une nourri-
ture adaptée sur nos lacs. Les temps
ont changé toutefois, elles ne seront
plus achevées à coups de pierres et
de bâtons comme au début du XIX�
siècle àGenève…

La Mouette tridactyle niche sur les
côtes septentrionales ainsi que les
îles arctiques d’Eurasie et d’Amé-
rique du Nord: la sous-espèce nomi-
nale s’étend de l’est du Canada et du
Groenland à travers l’ouest et le nord
de l’Europe jusqu’en Nouvelle-
Zemble, enTerre duNord, sur les îles
de Nouvelle-Sibérie et la péninsule
de Taïmyr (Russie), remplacée de la
Sibérie orientale à l’Alaska par la
sous-espèce du Pacifique R. t. polli-
caris.

Avec 500'000-800'000 couples cha-
cune, l’Islande, la Norvège et la
Grande-Bretagne hébergent plus de
trois quarts de la population euro-
péenne. L’espèce se disperse en hi-
ver dans le nord de l’Atlantique et du
Pacifique, n’atteignant qu’en petit
nombre la Méditerranée et rare-
ment les tropiques. Les reprises d’oi-
seaux immatures bagués en Europe
montrent que les Mouettes tridac-
tyles peuvent traverser l’Atlantique
enmoins de 6 semaines, même pen-
dant la période de reproduction.

En Suisse, la Mouette tridactyle ap-
paraît généralement sur les plus
grands lacs du Plateau, certaines in-
vasions touchant plutôt le Léman et
d’autres plutôt le lac de Constance.
Sur le Léman, les données se
concentrent dans le Petit-Lac près
de Genève ainsi qu’à La Côte; sur le
lac de Constance, 30 % des oiseaux
sont observés au delta du Rhin A.
D’autres sites fréquemment visités
sont Yverdon VD, le Fanel BE/NE/
Chablais de Cudrefin VD, la retenue
de Klingnau AG et le Rhin à Bâle.
Quelques observations ont excep-
tionnellement été effectuées dans le
Jura, à l’intérieur des Alpes ainsi
qu’auTessin.

Les premiers migrateurs d’automne
sont observés en septembre et oc-
tobre, exceptionnellement déjà fin
août, la plupart des arrivées ayant
lieu entre novembre et janvier. Un
faible transit prénuptial débute en
mars, culmine en avril et se termine

Des Mouettes tridactyles sur le Léman

enmai. Il existe en outre une donnée
d’un adulte les 5-6 juin 1968 au delta
du Rhin A et du 10 juillet 1989 à Fru-
tigen BE. Les invasions de 1955 et
1957 et 1999/2000 comportaient
92 % et 83 % d’adultes respective-
ment, alors que celle de 1993
concernait à 93 % des jeunes de
1�� hiver. Pour les autres années, les
adultes représentent 31%des indivi-
dus.

L’arrivée des Mouettes tridactyles
en Suisse est généralement directe-
ment liée aux tempêtes d’ouest,
comme lors de chaque afflux. Sur
environ 378 individus signalés de
1950 à 2003, 167 l’ont été lors de 4 ir-
ruptions majeures: 73 individus en
février 1955 (sans 12 de la rive du lac
de Constance), 27 en février 1957, 27
en octobre/novembre 1993, 40 en
décembre 1999/janvier 2000, suite à
l’ouragan «Lothar»; celle de janvier
1983 a essentiellement touché les
rives françaises du Léman, avec
21 observations. D’autres invasions

avaient également été signalées au
XIX� siècle sur le Léman, fin février
1806 et début mars 1818, après des
ouragans du sud-ouest, ainsi qu’en
février 1860 et en 1879; des irrup-
tions plus modestes ont aussi eu lieu
sur le Léman en 1962, 1979 et 1981
et dans le nord-est de la Suisse en
janvier et février 1993. Si l’on ne tient
pas compte de ces grandes inva-
sions, le nombre moyen d’individus
observés par année est resté stable
au cours des 20 dernières années: il
était de 4.7 dans les années 80 et de
4.5 dans les années 90. Les effectifs
européens ont augmenté depuis le
début duXX� siècle pour se stabiliser
dans les années 70; parallèlement,
l’aire de reproduction s’est étendue
vers le sud jusqu’au Portugal.

La Mouette tridactyle niche en colo-
nies parfois gigantesques dans les
hautes falaises bordant l’océan, en
plus petit nombre sur des bâtiments
et des môles; elle hiverne en haute
mer. En Suisse, l’espèce s’échoue ou

Mouette tridactyle Rissa tridactyla de
1�� année, baie de Morges-Préverenges
VD, 26 novembre 2022, L. Maumary
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fait escale surtout sur les plus
grandes étendues d’eau, se reposant
de jour – et de nuit lorsqu’elle est
épuisée – sur les débarcadères, pon-
tons, digues, enrochements, môles,
blocs erratiques, pilotis, radeaux,
bateaux, bouées, îlots et bancs de
sable.

Les circonstances des échouages de
1806 et 1818 sur le Léman près de
Genève indiquent l’état d’épuise-
ment généralement constaté chez
les Mouettes tridactyles chez nous:
«…les oiseaux étaient si fatigués, si
désorientés, qu’ils arrivèrent en
grand nombre jusque dans le port
même de la ville et qu’on en tua à
coups de pierres et de bâtons». La
majorité des oiseaux déportés fin
décembre 1999 par l’ouragan «Lo-
thar» étaient partiellement mazou-
tés par le pétrole de l’«Erika», qui
sombra le 12 décembre 1999 au
large du Morbihan F; ils ont survécu
plus longtemps que les Océanites
tempêtes déportées en même
temps, mais au moins 5 ont été la
proie de l’Autour des palombes à Bu-
chillonVD.

Essentiellement diurne et grégaire,
la Mouette tridactyle se nourrit prin-
cipalement de petits poissons, de
taille généralement inférieure à
10 cm, ainsi que d’invertébrés aqua-
tiques. Elle capture ses proies juste
sous la surface de l’eau en plongeant
depuis les airs, avec ou sans vol sur
place, plus profondément que lama-
jorité des autres laridés: elle dispa-
raît souvent complètement sous
l’eau et peut atteindre une profon-

deur de plus d’un mètre; elle picore
parfois les insectes et autres inverté-
brés aquatiques en nageant près du
rivage ou en volant en cercles. La
Mouette tridactyle suit volontiers les
bateaux de pêche pour se nourrir
des déchets de poisson, aussi chez
nous. Les charognes ne sont pas dé-
daignées et les autres oiseaux sont
parasités à l’occasion. La plupart des
observations helvétiques concer-
nent des oiseaux isolés ou de petits
groupes de 2-6 individus, exception-
nellement plus lors des grandes ir-
ruptions. Ils séjournent parfois
quelques jours au même endroit, le
temps de reprendre des forces, mais
guère plus de 20 jours. Générale-
ment silencieuse hors de la période
de reproduction, la Mouette tridac-
tyle est très bruyante dans la colonie
de reproduction, ses cris incessants
« kiti-ouèk» (d’où ses noms anglais
«Kittiwake» et norvégien «Krykkje»)
formant un brouhaha intense.

Cette espèce abondante ne paraît
actuellement pas menacée. Depuis
1985, le succès de reproduction a ce-
pendant été très bas certaines an-
nées, notamment en Norvège, en
Russie et en Ecosse, ce qui a pu être
mis en relation avec une pénurie de
ressources alimentaires, probable-
ment due à la surexploitation com-
merciale des mers. Les marées
noires constituent une menace sé-
rieuse, certaines populations pou-
vant encore être affectées une dé-
cennie plus tard.
Lionel Maumary

Après deux ans d’absence à Lau-
sanne, le Pouillot à grands sourcils
est réapparu le 21 octobre 2022 à la
place de Milan, dans le même bos-
quet d’érables du parc des Cèdres
que les deux premiers en 2013 et
2014. Cela fait tout juste 10 ans que
ce minuscule pouillot sibérien tra-
verse la Suisse chaque automne en
petit nombre. Il est apparu avec ré-
gularité dans les parcs lausannois, le
plus souvent aux environs de la place
de Milan et de la colline de Mon-
triond, où il a été observé le 29 oc-
tobre 2013 (L. Maumary et al.), le
4 octobre 2014 (L. Maumary), le
16 octobre 2016 (J. Mazenauer), le
24 octobre 2017 (E. Bernardi), les 7 et
13 octobre 2019 (A. Aigroz, F. Blan-
denier). Il a également été observé
le 11 octobre 2019 à la Vallée de la
Jeunesse (L. Maumary et al.) et du
20 octobre au 1er novembre 2020 au
parc deValency (M. Bally et al.).

En octobre 2017, de nombreux
arbres ont été coupés dans ce bos-
quet bordant l’avenue de Cour, dont

deux énormes chênes de plus de
200 ans! Plusieurs érables ont dispa-
ru à cette occasion, dont celui qui
avait hébergé les deux premiers
Pouillots à grands sourcils lausan-
nois… La conservation des arbres en
phase de sénescence, ceux qui sont
affaiblis, malades, les arbres morts,
les arbres plein de trous sont ceux
qui apportent la valeur écologique à
la forêt, car ils offrent des habitats
indispensables aux oiseaux, aux
chauves-souris, à lamicrofaune, aux
coléoptères et autres insectes, ainsi
qu’aux mousses, champignons, li-
chens et autres végétaux.

Toutes ces espèces dépendent di-
rectement du maintien de ces vieux
arbres. Ce petit massif oublié, large-
ment envahi par le lierre, a pourtant
gardé un attrait pour les passereaux
migrateurs, notamment de nom-
breux Pouillots véloces et fitis, Fau-
vettes à tête noire, Grives musi-
ciennes, draines et mauvis, Gros-
becs etc. Il faisait partie du projet de

Abattage d’un chêne de plus de 217 ans
à la Pl. de Milan, le 17.10.2017, L. M.

Pouillot à grands sourcils, Pl. de Milan/
Lausanne, 21.10.2022. L. Maumary

Le retour du Pouillot à grands sourcils à Lausanne
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Les années se suivent et se res-
semblent parfois: après le Bécas-
seau d’Alaska Calidris mauri en sep-
tembre 2021, c’est à nouveau au
bord du Lac Majeur au Tessin qu’est
apparue, contre toute attente, une
nouvelle espèce américaine en
Suisse. Mais cette fois, il s’agit d’une
Paruline masquée Geothlypis tri-
chas, le 2e passereau nord-améri-
cain observé dans notre pays après
le Bruant chanteur Melospiza melo-
dia en Valais en 2010. Le 29 octobre
2022, Ivan Maggini découvre lors
d’une excursion dans la réserve des
Bolle di Magadino un oiseau jau-
nâtre qu’il ne connaît pas. Il parvient
à prendre une photo de cet oiseau
extrêmement discret, dans un buis-
son de saule dominant un massif de
massettes au bord de l’eau. L’oiseau
est rapidement identifié et la nou-
velle se répand comme une traînée
de poudre, attirant une foule d’ob-
servateurs de toute la Suisse, d’Ita-
lie, de France et d’Allemagne no-
tamment. Elle est restée au même
endroit pendant 3 semaines au
moins et y était encore présente au
moment d’écrire ces lignes, le 21 no-
vembre 2022. Mais comment cette
paruline a-t-elle bien pu se retrouver

là, au sud du continent européen? La
présence concomitante d’un Viréo à
œil rouge Vireo olivaceus sur l’île de
Pantelleria (Sicile I) trahit peut-être
une arrivée en bateau ayant traversé
l’Atlantique avant de pénétrer en
Méditerranée.

La Paruline masquée est l’une des
parulines les plus abondantes et ré-
pandues d’Amérique du Nord. On la
trouve dans toutes les zones hu-
mides à végétation dense et basse.
Elle migre en automne jusqu’en
Amérique centrale, où elle passe l’hi-
ver. Les observations (rarissimes) en
Europe ont lieu surtout en octobre

Paruline masquée, Magadino, 29.10.22, L.M.

Une Paruline masquée auTessin!

protection de la biodiversité en ville
de Lausanne des années 1990.
Comble de l’ironie, au parc des
Cèdres, il y a deux panneaux, un de
la Ville qui vantait la politique de
protection des vieux arbres (sic!) et
un de la Ligue vaudoise pour la pro-

tection de la nature qui expliquait la
valeur du biotope du parc des
Cèdres. Il est pourtantmenacé par le
nouveau Plan d’affectation de la
Campagne des Cèdres.

Lionel Maumary

Phénologie des apparitions de la Paruline masquée en Europe

auxAçores. La donnée tessinoise est
la 3e à l’intérieur du continent en Eu-
rope, après celles du 18 octobre 2010
àVilamoura, Algarve, Portugal et du
19 septembre 2014 à Trebujena, Ca-
diz, Espagne.

En 2022, 3 autres Parulines mas-
quées ont été observées en Europe,
en juillet sur un bateau traversant
l’Atlantique, le 10 octobre à Stokk-
seyri en Islande (5� donnée) et le
28 octobre à Seloyna en Norvège
(1�� donnée). La première, trouvée
sur un bateau en Espagne, a retra-
versé l'Atlantique, dans un extraor-
dinaire voyage assisté par navire.
L'oiseau a été vu pour la première
fois àVigo, enGalice, le 4 mai 2022 à
bord du MSQueen Elizabeth, un ba-
teau de croisière, lors d'un voyage
entre Southampton et San Francis-
co, en Californie. Il a ensuite été
aperçu quotidiennement jusqu'à ce

que le navire atteigne le port cari-
béen de Grand Turk dans les îles
Turques et Caïques le 17 mai 2022 -
restant à bord lorsque le navire a ac-
costé à Port Canaveral et à Fort Lau-
derdale, en Floride, entre le 12 et le
14 mai 2022.

Lionel Maumary

Données de Paruline masquée en Europe
(source: www.tarsiger.com)

Pays Nb données
Grande-Bretagne 11
Irlande 2
Islande 5
Açores 34
Portugal 1
Espagne 2
Norvège 1
Suisse 1
Total 57
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La friche deVennes: un biotope de haute valeur écologique en
voie de disparition

A Lausanne-Vennes subsistait un terrain vague très riche, sur un remblai
formé des excavations pour la construction dumétro M2 (coord.
540300/154750, alt. 700 m). Bien exposé au sud, il était protégé de la bise au
nord par un talus herbeux colonisé par des cornouillers, au pied duquel se
trouvait une rangée de pommiers bordée d’un bassin de rétention avec
écoulement permanent et envahi de massettes. Cet exutoire a été créé dans
le cadre du Biopôle, qui est en train d’étendre ses constructions au sud des
bâtiments existants.

Des espèces rares telles que Bécassine sourde, Bécassine des marais, Torcol
fourmilier, Hypolaïs polyglotte, Fauvette babillarde, Rousserolle turdoïde,
Mésange rémiz et Bruant ortolan ont été observées dans cette friche depuis
2016. L’hivernage de 4 Bécassines sourdes, espèce encore jamais observée
auparavant sur la commune de Lausanne, en fait un site d’une valeur
inestimable. En effet, l’écoulement en surface permanent, protégé du courant
de bise par le grand talus au pied duquel il sort de terre, permet aux
bécassines de rechercher leur nourriture (invertébrés dans la vase) même par
grand froid (2 jours à -10° C en janvier 2017).

Une disparition programmée de la dernière grande friche de Lausanne

Le site était destiné à recevoir les nouvelles constructions dans le cadre de
l’extension du Biopôle au sud des bâtiments existants (voir plans pp. 28-29).
En outre, un parking devait être construit dans le talus bordant le biotope. Le
bassin de rétention du Biopôle, biotope idéal pour l’hivernage de la Bécassine
sourde et la Bécassine des marais, était en effet condamné à perdre la plus
grande partie de sa fonction écologique dans le cadre des nouvelles
constructions.

Sis sur la commune de Lausanne, le terrain appartient auCanton deVaud. Sur
l’initiative du soussigné, un site de compensation a été trouvé sur le terrain de
football, à proximité de la future Maison de l’Environnement, qui allait être
construite deux ans plus tard. Ce nouveau biotope destiné à accueillir les
bécassines en escale migratoire et en hivernage devait compenser la perte de
fonctionnalité du bassin de rétention du Biopôle.

Le 26 novembre 2018 ont débuté les travaux du nouveau biotope pour les
Bécassines sourdes à Lausanne-Vennes. Les premières traces de bécassine y
ont été observée en septembre 2019, avant que l’hivernage de deux
Bécassines sourdes y soit attesté dès l’hiver 2019/20, en alternance avec le
bassin de rétention du Biopôle, où jusqu’à 5 bécassines ont été observées en
janvier 2020.

Les bécassines y sont revenues l’hiver suivant, occupant toujours aussi le
bassin de rétention du Biopôle pendant les périodes de gel notamment.
Contrairement au nouveau biotope, le bassin de rétention ne gèle pas en
hiver. Une cunette a été mise en place afin d’améliorer la circulation de l’eau
vers le nouveau biotope. La fauche d’une partie des massettes qui
envahissent le bassin de rétention du Biopôle a été assuré en automne de
2017 à 2022 par Nicolas Moduli, assistés de bénévoles duCercle
ornithologique de Lausanne, permettant ainsi l’hivernage continu des
bécassines. Depuis l’automne 2022, la Direction générale de l’environnement
(DGE-Biodiv) contribue à l’entretien du nouveau biotope.

Bécassine sourde hivernant àVennes de décembre 2016 à fin février 2017, L. Maumary
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Mai 2008

1 Bassin de rétention du Biopôle, 2a 1re extension du Biopôle avec parking et parking provisoire 2b,
3 nouvelle extension du Biopôle, 4 Maison de l’environnement, 5 Nouveau biotope

Août 2016

2b

Sept. 2018

2a

Mars 2022
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4

Evolution de la friche deVennes de 2008 à 2022 (photos: GoogleEarth)
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Grand succès pour le camp de baguage 2022 au col de Jaman

Du 1er août au 22 octobre, pour la 29e saison depuis 1991, la permanence de
baguage a été organisée au col de Jaman, où 9'840 oiseaux de 82 espèces ont
été bagués. Parmi les faits remarquables, le premier baguage en Suisse d’un
Rollier d’Europe, qui a séjourné à Jaman du 24 août au 8 septembre 2022, se
régalant de Barbitistes ventrus. Des rapaces rares tels que leVautour moine,
le Gypaète barbu ou le Circaète Jean-le-Blanc ont été observés.

Les contrôles d’oiseaux bagués ou repris à l’étranger sont ceux d’uneGrive
musicienne baguée à Jaman le 2 octobre, tirée 12 jours plus tard à Saint-Paul-
Lès-Durance (Bouches-du-Rhône F), 321 km au sud-ouest, ainsi que de
3Tarins des aulnes contrôlés à Jaman, bagués respectivement aux Pays-Bas,
en Suède et en Lettonie. UnTarin des aulnes bagué le 9 octobre à Jaman a
également été repris 2 jours plus tard au col de Bretolet, 37 km au sud-ouest.

Une rétrospective de ces trois décennies est en préparation. Des évolutions
sont sensibles, comme la régularité nouvelle duGuêpier d’Europe, la montée
en altitude duGrimpereau des jardins et de la Mésange nonnette, ou le déclin
duVenturon montagnard. Près de 200 chauves-souris ont également été
baguées ou contrôlées en 2022, dont 2 Barbastelles, espèce qui n’avait plus
été capturée à Jaman depuis 1988. La permanence 2022 a été assurée
magistralement par NicolasOrliac, assisté des civilistes Moritz Kessler et
JeremiasGisler notamment.

La télévision suisse-alémanique est venue tourner un reportage en octobre,
qui a été diffusé le 8 novembre 2022 dans l’émission SRF news 10 vor 10 - Col
de Jaman: Zugvögel leiden unter Klimawandel (en allemand)

Bruant ortolan, M. Kessler Pouillot siffleur, N.OrliacBarbastelle, L. Vallotton

Toutes les activités au col de Jaman
sont assurées par des bénévoles de
l’association d’utilité publiqueGroupe
d’études faunistiques de Jaman.Vous
pouvez soutenir le camp de baguage
par vos dons:

Projet ornithologique Jaman
LaurentVallotton
Muséum d’histoire naturelle
Rte de Malagnou 1
1208Genève
IBANCH08 0900 0000 1577 7021 1

Contact:
Lionel Maumary
jaman@oiseau.ch
+41 79 323 17 03

Réparation d’une perche, M.Wagen Jaussy

Guêpier d'Europe,
V. Gonçalves-Matoso

Tétras lyre, N.Orliac Murin de Bechstein,
L. Maumary
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La co�sa�on 2023
est laissée à l’apprécia�on de chacun (minimum CHF 5.-)

Merci de la régler d’ici au 30 avril 2023
Le COL est une associa�on d’u�lité publique à but non lucra�f,

vos dons sont déduc�bles des impôts

Oisillon abandonné - SOS oiseau blessé
C’est quand on est face à un animal en détresse qu’il nous faut au plus vite les
bonnes adresses. Nous avons réuni sur la page d’accueil du COL des liens
utiles en cas d’urgence:

LaVaux-Lierre: le centre de soin pour
oiseaux sauvages d’Etoy,
www.vaux-lierre.ch, +41 21 808 74 95

Erminea: le centre de soin de la faune sauvage deChavornay,
www.erminea.org, tél. +41 24 565 37 99 (oiseaux, mais aussi mammifères)

Et notre coup de cœur: la BD deMargaux Kindhauser, dont le nom d’artiste
est Mara. Cette dessinatrice de talent explique avec humour et précision ce
qu’il faut faire ou éviter lorsque l’on trouve un oisillon au sol

Chevalier arlequin au champ
innondé d’Yverdon,
S. Poirier

QUE FAIRE SI JETROUVEUNANIMAL BLESSÉ

OISEAUADULTE
Si vous trouvez un oiseau adulte blessé, installez-le dans un carton
(faire quelques trous pour laisser passer de l’air) et amenez-le-nous au
plus vite. Ne le nourrissez pas.

OISILLON
Si vous trouvez un oisillon au sol, ne le prenez pas avant d’être sûr que
les parents ne s’en occupent plus. Souvent, les parents continuent de
nourrir leurs petits, même si ceux-ci sont au sol. Observez autour de
vous et si vous êtes vraiment sûr que cet oisillon est livré à lui-même,
prenez-le, installez le dans un carton (faites quelques trous pour laisser
passer de l’air) et amenez-le-nous au plus vite. Ne le nourrissez pas.

MAMMIFÈRES
Si vous trouvez unmammifère blessé, ne le prenez pas sans des gants.
En effet, même blessé et en souffrance, l’animal pourrait vous mordre.
Munissez-vous d’un linge ou de gants si vous en avez.

Le centre Erminea est atteignables 24h/24h en cas d’urgences.Vous
pouvez nous joindre au +41 24 565 37 99 si vous avez un doute, une
question, si vous vous retrouvez face à un animal blessé et que vous
ne savez pas comment agir.
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Nouveau cycle de cours donnés par Lionel Maumary
Si vous souhaitez acquérir une connaissance de base en ornithologie ou vous
familiariser avec les oiseaux et leurs chants, ces deux cours sont faits pour
vous.

Cours d’ornithologie en 7 séances et 3 excursions
• les lundis de 20h00 à 21h30: 9, 16, 23 et 30 janvier et 6, 13 et 20 février 2023,
au collège de Beaulieu, av. des Bergières 17, 1004 Lausanne, 3e étage, salle
304 + trois excursions (Grangettes, Fanel et baguage des Chouettes hulottes)
Cours sur les chants d’oiseaux en 7 cours de terrain
• 7 matinées d’excursions au fur et à mesure du retour des oiseaux
migrateurs. Il s’adresse à toutes les personnes qui désirent approfondir leurs
capacités à repérer les oiseaux et les identifier aux cris ou au chant: les
dimanches de 8h00 à 13h00: 29.1, 26.2, 26.3, 23.4, 21.5, 18.6, 2.7

Informations et inscription surwww.birdline.ch - Cours

Locustelle tachetée, mâle chanteur, Lausanne-Blécherette, L. Maumary

Avez-vous une nouvelle adresse postale,
changé d’email ou de n° de téléphone?
Merci de nous communiquer vos nouvelles

coordonnées à info@oiseau.ch

CONTACTS
Président Lionel Maumary, 079 323 17 03, lionel.maumary@oiseau.ch
Présidents d’honneur Jean Mundler et Jean-Pierre Ribaut
Secrétaire, caissière Marie-Claire ReyGubler, 079 915 99 80, info@oiseau.ch
Rédaction Petit Canard Nicole Demarta, 079 258 24 60, nanimel@etik.com
Projet Préverenges Franck Lehmans, 079 541 71 63, lehmansfr@gmail.com
Bibliothèque LaurentVallotton, 079 360 66 68, laurent.vallotton@ville-ge.ch
Excursions
Marc Bastardot, 079 515 55 87, marcbastardot@hotmail.com
Philippe Bottin, 079 643 45 06, pbottin@natures.ch
Nicolas Moduli, 079 696 36 46, nicolas.moduli@gmail.com
Eric Morard, 079 583 05 56, emorard@bluewin.ch
Groupe des Jeunes
Mickaël Fivat, 079 659 55 48, fivatmickael@netcourrier.com
TheoGalster, 077 487 17 85, theogalster@gmail.com
Sebastian Poirier, 076 718 89 84, sebastian.poirier@gmail.com
Relations publiques Stanley Maumary, 079 636 22 57, web@mink.ch

Lieu des conférences jusqu’à l’été 2024
Collège de Beaulieu (salle 304), av. des Bergières 17, 1004 Lausanne

Cercle ornithologique de Lausanne
c/o Lionel Maumary

Ch. de Praz-Séchaud 40
CH-1010 Lausanne

DONS: CCP 10-14332-9, IBANCH38 0900 0000 1001 4332 9

Récépissé
Compte / Payable à

CH38 0900 0000 1001 4332 9
Cercle ornithologique de Lausanne
1010 Lausanne

Payable par (nom/adresse)

Monnaie    Montant

CHF

Point de dépôt

Section paiement

Monnaie    Montant
CHF

Compte / Payable à
CH38 0900 0000 1001 4332 9
Cercle ornithologique de Lausanne
1010 Lausanne

Informations supplémentaires
Cotisation - don

Payable par (nom/adresse)

Rougegorge familier, K.Thompson
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CALENDRIER DESACTIVITÉS
Février 2023
• 4 février Sortie surprise (sortie JOL)
• 7 février Les oiseaux enOuganda (conférence)
• 12 février Le Fanel (sortie)
• 25 février Col de laGemmi (sortie JOL)

Mars 2023
• 4 mars Nettoyage desGrangettes
• 7 mars AG et conférence: LeTraquet motteux
• 12 mars La Chassagne d’Onnens (sortie)
• 18 mars Sortie surprise (sortie JOL)

Avril 2023
• 16 avril Les limicoles à Préverenges (sortie)
• 18 avril KarupelvValley Project – Un été auGroenland (conf.)
• 22 avril Sortie de l’UVSS, infos surwww.svsn.ch
• 22 avril Préverenges (sortie JOL)
• 29 avril LesGrangettes (sortie JOL)

Mai 2023
• 7 mai La région de Loèche (sortie)
• 13-14 mai Loèche (sortie JOL)
• 16 mai La décennie duCircaète Jean-le-Blanc (conférence)
• 18-28 mai Fête de la nature, infos surwww.fetedelanature.ch

Juin 2023
• 3 juin Baguage des mouettes et des sternes

Juillet 2023
• 8 juillet Baguage des mouettes et des sternes
• 21 juillet Baguage des Martinets alpins
• 23 juillet Baguage des mouettes et des sternes

Août 2023
• 12 août Débroussaillage de l’île aux oiseaux
• 19 août Nuit de la chauve-souris

Du 1er août au 22 octobre: camp de baguage au col de Jaman

Informations et changements de dernière minute sur:
www.oiseau.ch ouwww.ileauxoiseaux.ch


